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SOUMISSION DU DOCTBUR SOÏÏSLL

|OU8 avons publié, la semaine dernière, les décrets de la 
Congrégation de l’Index relatifs aux ouvrages du pro­

fesseur Scbell.
C’est un plaisir pour nous de les faire suivre aujourd’hui du 

document qui suit :
« Monseigneur, je me soumets en toute obéissance et avec un 

entier respect, comme il convient, au décret par lequel la 
Sacrée Congrégation de l’Index a jugé de son devoir de mettre 
au nombre des livres prohibés les quatre ouvrages écrits par 
moi, à savoir : la Dogmatique ; la Vérité divine du christianisme, 
1895,1896 ; le Catholicisme principe du progrès, 1897 ; les Temps 
nouveaux et la vieille foi, 1898. »

Docteur Hermann Schell, 
Professeur de théologie.

L’ÉTUDE DU CATÉCHISME

l’ETUDE sérieuse du Catéchisme est devenue plus 
nécessaire que jamais. Sans elle, la foi risque fort 
d'ôtre ébranlée dans les cœurs, tant les erreurs se 

sont multipliées. Aussi le Souveraia-Pontife Léon XIII, ému 
des dangers que court la société chrétienne, lui a-t-il vivement 
recommandé de s’y appliquer avec un très grand soin.

Dans son Encyclique Divinae Sapienliae sur les Principaux de­
voirs des chrétiens, 10 janvier 1890, Sa Sainteté s'exprimait ainsi :
« Afin de mieux sauvegarder encore l'intégrité de cette vertu 
lia Foi), Nous jugeons très utile et très conforme aux besoins 
de nos temps que chacun, dans la mesure de ses moyens et de 
son intelligence, fasse de la Doctrine chrétienne une étude 
approfondie, et s’efforce d’arriver K une connaissance aussi 
parfaite que possible des vérités religieuses accessibles à la 
raison humaine. »

On le voit, ce n’est pas seulement aux enfants qui se prépa­
rent à la première communion, aux élèves des écoles primai­
res que s’adresse la recommandation pontificale, mais à tous
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